
Chères Églises de l’Association, 

Salutations au nom du Seigneur Jésus-Christ ! 

Introduction 

Nous vous écrivons afin d'informer vos dirigeants et délégués d'une proposition importante qui 

sera présentée au Congrès national de l’Association des Églises Baptistes Évangéliques au 

Canada en novembre 2025. Cette proposition sera diffusée dans la correspondance nationale de 

l’Association le vendredi 12 septembre ou le lundi 15 septembre. Cette proposition répond à la 

montée de l'égalitarisme au sein de l’Association et vise à clarifier notre Déclaration de foi et nos 

statuts. Nous souhaitons que toutes les Églises membres comprennent les raisons de cette 

proposition et l'urgence de la situation à laquelle notre Association est confrontée, qui nous a 

incités, après mûre réflexion, à prendre cette initiative. Nous avons estimé qu'il fallait agir 

rapidement, comme vous le constaterez, car une Église de l’Association a déjà été suspendue 

pour avoir insisté sur des pratiques complémentaristes au sein de l’Association et dix autres font 

l'objet de mesures similaires (voir ci-dessous pour plus d'informations).  

Bien que cette lettre soit envoyée par six pasteurs représentatifs des différentes régions, la 

proposition qu'elle présente a été signée et certifiée par 31 Églises représentant chacune de nos 

cinq régions. Ce nombre dépasse le seuil de 5 % requis par les statuts nationaux et a été finalisé 

dans les délais impartis1. Nous sommes reconnaissants au Conseil national d'avoir gracieusement 

accepté de soumettre la proposition au Congrès et nous saisissons maintenant l'occasion de la 

développer auprès des plus de 500 Églises membres, qui constituent la plus haute autorité 

humaine de notre Association2. 

Les signataires de la proposition souhaitent célébrer la vérité que nous partageons et renforcer 

notre unité pour la communion et la mission en demandant que notre Congrès d'automne 2025 

adopte une simple proposition sur une position déjà convenue. La proposition (énoncée 

intégralement à la fin de cette lettre) vise à élever notre déclaration de position actuelle, « Sur la 

question du genre dans le leadership pastoral des Églises de l’Association » (officiellement 

adoptée par vote lors de la Convention nationale de novembre 1997), au rang de « Déclaration de 

politique de l’Association ». Selon notre règlement intérieur national, les « déclarations de 

position » ne sont pas contraignantes, tandis que les « déclarations de politique » le sont3. Si elle 

est adoptée, notre proposition transformera un simple énoncé de position de longue date en 

politique contraignante. 

L'adhésion libre de congrégations indépendantes à des croyances bibliques communes est non 

seulement parfaitement cohérente avec l'association libre, mais en constitue le fondement même 

(Amos 3:3). Une Église est libre de croire ce qu'elle veut ; cependant, faire partie d'une 

Association implique d'adhérer à un ensemble de croyances communes. Nous devons maintenir 

un confessionnalisme en tant que famille d'Églises si nous voulons que nos croyances et nos 

 
1 Le 13 août 2025. 
2 La proposition est fondée sur le règlement (Bylaw) 15.1.d et 5.7. 
3 Règlement (Bylaw) 1.1.r et 15.1.d. Les déclarations de politiques sont contraignantes. 
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documents aient une quelconque valeur et que nous restions unis pour aller de l'avant. Nous ne 

pouvons pas renforcer l'unité et l'amour entre nous en diminuant la vérité que nous partageons. 

Dans ce qui suit, nous esquissons une théologie fondamentale du genre et esquissons l'historique 

de notre Association sur ce sujet, qui peut être nouveau pour plusieurs d'entre vous. La lettre se 

termine par la proposition et la déclaration de position de 1997. 

Théologie 

Les questions de genre sont aussi vieilles que la chute (Gn 3.15). Le peuple de Dieu, aussi 

imparfait soit-il, a cherché à modeler l'enseignement biblique à travers les âges, apportant 

d'immenses bénédictions à la civilisation occidentale. C'est la sagesse pastorale que l'histoire de 

l'Église apporte à cette question. Cependant, au cours du dernier siècle, les « ismes » culturels 

comme le féminisme et les « ismes » ecclésiaux comme certaines formes de libéralisme (et 

maintenant le progressisme) ont exacerbé ces problèmes parmi les chrétiens. L'érosion de la 

complémentarité biblique a eu un impact négatif sur la famille, sur l'Église et sur la société et 

mène à de nouvelles perversions de la sexualité et de l'identité de genre. Les rachetés doivent 

modeler les vérités vivifiantes de Dieu pour  l'humanité déchue et ne pas y succomber comme 

l'ont fait les Églises traditionnelles. 

Le dessein de Dieu en matière de genre est que les hommes et les femmes se complètent, et 

reflètent de l'image de Dieu (Gn 1, 27). Les hommes sont appelés à une humble autorité et les 

femmes à une humble aide (Gn 2, 7, 20 ; 1 Co 11, 3). Les hommes et les femmes sont créés avec 

une valeur égale et pourtant avec des rôles complémentaires. Les enseignements bibliques ne sont 

pas liés à la culture, mais sont liés à la relation du Père et du Fils dans l'économie de la 

rédemption (1 Co 11, 3), à la création (1 Co 11, 8 ; 1 Tim 2, 13) et à la relation du Christ à son 

épouse, l'Église (Ép 5, 32). La complémentarité est une question essentielle d'orthopraxie, 

adoptée presque universellement par les Églises orthodoxes depuis 19 siècles, et même par les 

croyants de l'ancienne alliance depuis la création. Adopter l'égalitarisme, c'est rendre très mauvais 

service à l'herméneutique biblique et compromettre l'autorité, l'inerrance, la suffisance et la clarté 

des Écritures, rejetant non seulement de nombreux passages, mais aussi l’essentiel de l’Écriture. 

L'historique de la question dans notre Association 

• Les Églises de l’Association, ancrées dans les Écritures, étaient traditionnellement 

complémentaristes ; 

• Face aux pressions culturelles, la communauté a adopté en 1997 une « déclaration de position » 

(ci-dessous)4 ; 

• En 2004, l’Association a modifié son règlement intérieur5 pour indiquer : « Dans les Églises 

membres, la fonction pastorale est réservée à des hommes qualifiés, reconnus par l'Église locale 

pour la supervision de la doctrine et des pratiques de l'Église »6. Au printemps suivant (2005), la 

 
4 Michael Haykin et al, éditeurs, A Glorious Fellowship of Churches, Guelph, ON: FEBN, 2023, 447; la ‘déclaration 

de position’  s’appelle une affirmation directrice de l’Association dans le règlement (Bylaw) de la constitution 15.1.e. 

Ce n’est pas contraignant. 
5 Les règlements (ByLaws) sont contraignant (règlement15.1.c). 
6 A Glorious Fellowship, 451; Minutes of the Fellowship National Convention, Nov 1–4, 2004, pp. 43–44. The 

relevant by-law for gender is FEBN Bylaw 4.1.a.iii. 



3 
 

FEB Pacific a adopté sa propre proposition, interprétant cette disposition comme ne concernant 

qu'un « pasteur principal »7 ; 

• En 2011, face à la baisse des inscriptions et des finances liée à sa position égalitaire mixte, le 

nouveau conseil d'administration du séminaire Heritage a adopté une position complémentaire8 ; 

• De 2022 à 2025, la révision de la Confession de foi (CdF) a révélé que de nombreuses 

personnes souhaitaient que notre position complémentaire soit clarifiée et renforcée. Lors du 

congrès de novembre 2024, de nombreux délégués ont été surpris d'apprendre l'existence d'un 

égalitarisme dans la région du Pacifique, dans la section affaires de la CdF. Notre président, Steve 

Jones, a écrit dans un communiqué subséquent  concernant la CdF : 

o Le Conseil national de l’Association a été informé par des membres de l’Association qu'il 

existe une certaine confusion concernant les postes de direction réservés aux hommes 

dans l'Église. Le Conseil national envisage, dans la prière, un processus prescrit pour 

réviser les articles pertinents du règlement intérieur afin de résoudre ce problème et 

sollicitera l'avis de ses membres. Le Conseil national souhaite connaître l'opinion de nos 

Églises sur cette question9. 

▪ Respectueusement, nous pensons que la question est suffisamment urgente pour 

justifier une proposition populaire visant à faire appel directement à notre 

Association. 

• La raison de cette urgence, ainsi que la possibilité d'apporter un éclairage sur cette question, 

peuvent être mieux comprises dans un aperçu de la région Pacifique de la FEB (bien qu'il existe 

des exemples minoritaires d'égalitarisme ailleurs au sein de l’Association). 

o FEB Pacifique. Depuis 2005, la région FEB Pacifique compte un nombre croissant de 

femmes pasteurs adjointes, femmes anciens et prédicatrices-enseignantes dans ses Églises 

et séminaires. Lors de la conférence régionale IMPACT de 2022, l'une des prédications 

principales était données par une femme. En 2023, un dialogue a eu lieu entre certaines 

Églises préoccupées par cette situation et le conseil d'administration. Le 26 mai 2024, 

neuf Églises ont demandé au Conseil national d'obliger la FEB Pacifique à respecter ses 

statuts après avoir exprimé leurs inquiétudes à la FEB Pacifique. Le Conseil national a 

répondu le 8 octobre 2024 : « Après délibération et discussion avec la FEB Pacifique, le 

Conseil national a conclu que la région du Pacifique ne contrevient pas au document 

contraignant de l’Association Nationale pour nos Églises.» Une Église, la New West 

Community Church, a été suspendue pour « cause de division » suite à cette demande 

adressée au Conseil national. Cependant, un désaccord ne doit pas être interprété comme 

une cause de division. Lors de la conférence IMPACT du 23 au 25 avril 2025, dix Églises 

ont présenté une proposition complémentaire (conformément à notre document de 1997) 

et celle-ci a été rejetée. Vous pouvez visionner le débat d'Impact ici10 (début à 1 h 43 min). 

 
7 A Glorious Fellowship, 451; Le procès-verbal de la convention régionale Fellowship, le 27 avril, 2005. C’est la 

séquence des événements selon le procès-verbal. Cependant, plusieurs dirigeants de l’Association ont présenté une 

séquence différente, comme quoi FEB Pacific aurait passé leur proposition préventivement. Ce jeu de mots n'est 

qu'une question de sémantique, car le pasteur principal n'existe pas en tant que catégorie biblique et n'est pas 

fonctionnellement différent des autres anciens. 
8 M. Haykin et J. Cleland, A Priceless Heritage, Cambridge, Heritage Seminary Press, 2023), 114. 
9 Steve Jones, “La proposition finale de la Confession de foi” courriel, le 12 mars, 2025. 
10 La convention régionale de FEB PACIFIQUE Impact 2025, 

<https://www.youtube.com/watch?v=3pKvLw7Wa_A&list=PLJIS_EjK25KViAhs2IKVlu 

TvME43R_CqV&index=3>. (Veuillez contacter FEBPacifique pour y avoir accès car cette vidéo qui était auparavant 

diffusée publiquement a été rendue privée. Alternativement, vous pouvez lire la transcription de la section affaires 
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Suite à cela, une proposition a été préparée et adoptée pour que FEB Pacific contacte ces 

dix Églises afin de leur demander si elles pouvaient « communier joyeusement » avec la 

région, tout en restant en accord avec l’Association nationale. Le 5 août 2025, ces dix 

Églises ont reçu une lettre indiquant qu'une communion joyeuse impliquait notamment 

d'accepter l'égalitarisme de la région11, de partir ou d'être exclues. La date limite est le 15 

septembre 2025. FEB Pacific continue de maintenir une approche distinctement autonome 

dans ses relations avec l’Association nationale12. 
 

L’Association est depuis longtemps un havre de fidélité biblique. Dans ces temps turbulents sur le 

plan social et ecclésiastique, nombreux sont ceux qui ont apprécié notre position claire sur le 

genre et beaucoup d'autres ont trouvé refuge parmi nous, loin des confessions égalitaires. 

Cependant, nous sommes aujourd'hui confrontés à la réalité de la présence de l'égalitarisme parmi 

nous. Pour nous aider à rester fidèles aux Écritures et à retrouver la clarté confessionnelle pour 

nous donner une concentration renouvelée sur la mission, nous demandons à votre Église de 

réaffirmer notre engagement commun envers le complémentarisme en appuyant la proposition 

suivante en novembre. 

La proposition 

Nous, soussignés, proposons d'élever la déclaration de position de l’Association intitulée « Sur la 

question du genre dans le leadership pastoral des Églises de l’Association » (adoptée 

officiellement par vote lors de la Convention nationale de novembre 1997) au rang de 

« Déclaration de politique de l’Association » (voir article 15.1 d) du Règlement intérieur).» (ci-

joint). 

 

Dans la vérité et l’amour chrétiennes 

Rev. John C. Bellingham and Pastor Laurence Leriger (Rosedale Baptist Church, Welland  

Ontario)  

Rev. Dr. Christopher W. Crocker (Markdale Baptist Church, Markdale Ontario)  

Rev. Dr. Timothy P. Stephens (Fairview Baptist Church, Calgary Alberta)  

Pastor Paul Dirks (New West Community Church, Vancouver British Colombia)  

Pastor Josh Claycamp (First Baptist Church, Kamloops, British Colombia)  

Pastor Derek deVries (Park City Gospel Church, Winnipeg Manitoba)  

 

 

 
pertinente ici (https://1drv.ms/b/c/ 

049d5a5492f89185/EXtSKMxhXiJOtRyDhUVhsYIBqh9DVLBqBdbbuaXP2pO2IQ?e=D3bDh7). 
11 C’est-à-dire, accepter l’engagement de la région à ce que des femmes prêchent et exerce l’autorité comme 

anciens/pasteurs dans les Églises de la région FEB Pacific. 
12 Par exemple, lors d'une réunion le 11 juin entre l'Église suspendue et le conseil régional, le directeur régional a 

indiqué que la FEB Pacifique n'était pas tenue de respecter les statuts nationaux : « Elle [la FEBN] pourrait avoir 

tous les statuts du monde. Au bout du compte, on garde cette autonomie. » 

https://1drv.ms/b/c/%20049d5a5492f89185/EXtSKMxhXiJOtRyDhUVhsYIBqh9DVLBqBdbbuaXP2pO2IQ?e=D3bDh7
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Déclaration de position 

sur la question du genre dans le leadership pastoral des Églises de l’Association tel 

 que voté lors de la Convention nationale du 4 novembre 1997 

DÉCLARATION : 

1. Nous croyons que la Bible affirme que les hommes et les femmes sont égaux à l’image de Dieu 

et partagent ensemble la responsabilité de gouverner la création. 

2. Créés et ordonnés par Dieu, les hommes et les femmes se distinguent par leur masculinité et 

leur féminité. 

3. Alors que la chute a ajouté une dimension conflictuelle à la relation homme/femme, la 

rédemption en Christ vise à éliminer les conflits et à établir une harmonie relationnelle. 

4. Au sein de l’Église, les hommes et les femmes sont égaux devant Dieu en tant qu’héritiers de 

la foi et membres du corps du Christ, partageant équitablement la distribution des dons spirituels 

selon les ministères qui leur ont été divinement destinés. 

5. Un modèle fondamental d'ordre fonctionnel existe dans l'Église, où certains hommes désignés 

se voient confier la responsabilité d'un ministère d'enseignement et de gouvernement. Les 

hommes non nommés à ce poste, ainsi que les femmes, doivent respecter et honorer leur 

leadership. 

IMPLICATIONS PRATIQUES : 

1. Dans les Églises baptistes de l’Association, la fonction biblique de pasteur/ancien/surveillant 

est réservée aux hommes qualifiés, nommés par l’Église locale à un ministère d’enseignement et 

de gouvernance, façonnant ainsi la doctrine et la pratique de l’Église. 

2. Les Églises sont tenues d’appeler « pasteurs » les membres de leur personnel uniquement 

lorsqu’ils remplissent les conditions bibliques pour la fonction de pasteur/ancien/surveillant. 

NOTES : 

1. Pour une compréhension biblique à l'appui de ces déclarations, nous vous encourageons à 

consulter la Déclaration de Danvers du Conseil de la masculinité et de la féminité bibliques. 

2. Pour approfondir la perspective biblique, voir Genèse 1:26-28, 2:7, 18-25, 3:1-22 ; Romains 

8:16-17, 12:3-8 ; 1 Corinthiens 1:17-20. 11:3–9, 12:1–31; Gal. 3 : 26–29 ; Éph. 5 : 21–33 ; Phil. 

2:3–4; Col. 3 : 12–19 ; 1 Tim. 2:11–14, 3:1–7, 5:17–20; Tit. 1:5–9 ; 1 Pi. 2:13–25, 3:1–7, 4:10–

11, 5:1–6. 

3. Une déclaration de position est l'expression de la majorité des messagers réunis au Congrès 

national sur une question particulière. Cette déclaration a été élaborée à la suite de vastes 

consultations menées partout au Canada lors de congrès régionaux et dans les Églises locales. 


